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La Vôge 

 
Entre plaine et montagne, la Vôge 
présente un paysage diversifié où 
alternent des hauteurs dégagées, 
des vallons encaissés et des 
massifs forestiers. Elle offre une 
palette d’ambiances très variées.  

L’espace agricole est ponctué de 
fermes isolées et entrecoupé de 
petites vallées qui accueillent des 
industries. Vers l’est, le massif des 
Vosges forme l’horizon. 

 

La vallée de la Moselle 

 
La Moselle entaille le département 
du nord-ouest au sud-est d’une 
coupure bien marquée et bordée, 
dans la partie nord, de larges 
terrasses. Le verrou d’Épinal 
marque le passage géologique du 
granite au calcaire.  

La vallée est un pôle de vie et 
d’activité majeur ; sa rive gauche 
concentre les industries et les axes 
de communication : route à fort 
trafic, canal, voie ferrée. De vastes 
coupures agricoles, pour partie en 
terrain inondable, fournissent 
encore d’appréciables respirations. 

 

La montagne 

 
Dans la montagne vosgienne, 
l’activité se concentre dans les 
fonds de vallées encadrés de 
versants boisés. Au nord, dans le 
grès, les vallées s’organisent 
autour de la vallée de la Meurthe.  

Au sud, dans les hautes Vosges 
granitiques, les glaciers ont 
creusé des vallées profondes 
entre des montagnes qui 
culminent à 1200 mètres. La crête 
en belvédère sur l’Alsace, est 
l’image emblématique du massif. 

 

« Les montagnards 
descendent toujours la 

vallée. Les touristes, eux, 
la remontent à la 

recherche de paysages,  
d’eau vive, de nature. »  

« Déboucher sur l’ouverture 
d’une grande clairière agricole 

après un long parcours forestier, 
c’est saisissant.  

Cette diversité sur un tout petit 
secteur, c’est notre richesse. » 

La plaine 

 
Au centre du département, la 
plaine déroule de vastes étendues 
agricoles légèrement vallonnées 
par les cours d’eau. Les 
constructions sont regroupées en 
« villages lorrains » implantés à 
proximité de l’eau et entourés de 
vergers.  

Des boisements épars contrastent 
avec les vastes parcelles de 
prairies et de cultures. Les 
horizons sont  lointains, les arbres 
isolés peu présents. 

 

Les côtes 

 
Les côtes forment de grands 
reliefs boisés de part et d’autre de 
la Meuse et de ses affluents.     
Les vallées ouvrent de longs 
couloirs parcourus d’axes de 
communication. 

 

Les coteaux, couverts d’un manteau 
de petits prés et de vergers, 
dessinent un paysage intimiste au 
cœur duquel se nichent les villages. 
Une ligne de villages jalonne le pied 
de côte ; leur silhouette est visible de 
loin, soulignée par un clocher. 

 

« Quand j’ai 
découvert les 
horizons de la 
vallée de la 

Meuse depuis un 
éperon de roche, 

 j’ai compris 
pourquoi Jeanne 
d’Arc était d’ici ! » 

« C’est vraiment un 
plaisir de pouvoir 
faire le tour de son 
village en multipliant 
les points de vue. » 

« Ici dans la 
vallée, il y a toute 

une richesse, 
même si elle est 

moins connue que 
la montagne et le 
thermalisme. »  
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